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et au Canada, que vous ferez pour y développer cette belle 
Oeuvre.
J’ai parlé à Sa Sainteté de votre voyage. Le Saint-Père est 

très heureux de votre projet. Il vous bénit, et espère qu'il 
vous sera possible de faire beaucoup pour répandre cette Oeu­
vre si nécessaire aux missions, dont les besoins grandissent 
chaque jour.

Vous trouverez aux Etats-Unis et au Canada beaucoup d’é­
coles catholiques. Le vif désir du Saint-Père est de savoir tous 
les enfants catholiques agrégés à la Sainte-Enfance. Il l'a 
redit dernièrement en accordant aux enfants une bénédiction 
très gracieuse et toute spéciale. En établissant votre Oeuvre 
dans les écoles, vous aurez tout de suite un grand succès, non 
seulement pour être plus utile aux missions, mais aussi pour 
la formation des enfants catholiques, en leur apprenant, dès 
leur jeune âge, à prier et à faire eux-mêmes des sacrifices 
pour sauver les Aines des malheureux enfants païens.

J’espère vivement que NN. SS. les évêques vous recevrontI 
avec bonté, et vous aideront à répandre dans les écoles, dansI 
les paroisses et dans les autres oeuvres l’Association de laI 
Sainte-Enfance, qui, au su de tout le monde, est très chère au I 
Saint-Père et indispensable pour nos missionnaires, occupés àl 
la conversion de tant de païens, qui vivent et meurent sans! 
avoir jamais entendu parler de Notre-Seigneur.

J’espère aussi que MM. les curés et les supérieurs, des reli-l 
gieux et des religieuses, accepteront d’ajouter à toutes leursl 
préoccupations de zèle celle de votre Association, comme ils le I 
font si bien dans beaucoup d’autres pays.

En vous souhaitant bon voyage ainsi qu’à Mgr Tiberghienl 
qui vous accompagne, je vous bénis et suis heureux de mel 
redire, Votre très dévoué,

Vincent, card. Vannutelli. I

Rome, ce 16 juillet 1914.


